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(54) Pièce d’horlogerie

(57) La présente invention concerne une pièce d’hor-
logerie, comprenant
- une source d’énergie,
- un organe de commande (32) susceptible de se dépla-
cer entre une première et une deuxième positions défi-
nies par un mécanisme de réserve de marche,
- un mécanisme additionnel,
- un bec de déclenchement (16) dont le déplacement
entraîne le déclenchement du mécanisme additionnel, et
- un organe de déclenchement (10) destiné à être action-
né pour coopérer avec ledit bec de déclenchement (16)
pour déclencher le mécanisme additionnel.

Selon l’invention, l’organe de déclenchement est
susceptible d’occuper une première position dans laquel-
le il peut coopérer avec ledit bec de déclenchement (16)
et une deuxième position dans laquelle il ne peut pas
coopérer avec le bec de déclenchement (16). L’organe
de commande (32) est agencé de manière à coopérer
avec l’organe de déclenchement (10) et à l’amener dans
sa première ou dans sa deuxième positions, selon que
ledit organe de commande (32) est dans sa première ou
dans sa deuxième positions.
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Description

Domaine technique

[0001] La présente invention concerne une pièce
d’horlogerie, comprenant :

- une source d’énergie,
- un organe de commande susceptible de se déplacer

entre une première et une deuxième positions défi-
nies par un mécanisme de réserve de marche,

- un mécanisme additionnel,
- un bec de déclenchement dont le déplacement est

susceptible d’entraîner le déclenchement de la son-
nerie, et

- un organe de déclenchement destiné à recevoir une
pression d’un utilisateur de la pièce d’horlogerie pour
coopérer avec ledit bec de déclenchement pour dé-
clencher la sonnerie.

[0002] Le fonctionnement d’une telle pièce d’horloge-
rie munie d’un mécanisme additionnel est ainsi sécurisé,
particulièrement pour le cas où la source d’énergie sert
à la fois à l’alimentation du mécanisme additionnel et à
l’alimentation du rouage de finissage du mouvement. En
effet, lorsque la source d’énergie atteint une réserve de
marche prédéfinie, à partir de laquelle il est préférable
que l’énergie restante serve uniquement à l’alimentation
du rouage de finissage, le mécanisme additionnel ne
peut plus être actionné. Une telle pièce d’horlogerie trou-
ve une application particulièrement intéressante dans le
cas où le mécanisme additionnel est un mécanisme de
sonnerie. En effet, lors de son fonctionnement, une son-
nerie consomme beaucoup d’énergie, ce qui peut être
au préjudice du rouage de finissage.

Etat de la technique

[0003] Les mécanismes de sonnerie permettant d’in-
diquer, sur demande, l’heure à la minute près, au moyen
de coups frappés par deux marteaux sur deux timbres
différents sont bien connus de l’homme du métier. Ils
peuvent aussi permettre de sonner au passage les heu-
res et les quarts. Les marteaux sont actionnés par des
levées qui sont soulevées par un mécanisme de sonne-
rie. Celui-ci comprend une pièce des heures, une des
quarts et une des minutes, dotées respectivement de
douze, trois et quatorze dents pour sonner les heures,
les quarts et les minutes.
[0004] Dans les mécanismes de sonnerie de l’état de
la technique, afin de régler le déplacement de ces pièces,
une came des heures est disposée sur une étoile à douze
dents, avançant d’un pas par heure, tandis qu’une came
des quarts et une autre des minutes peuvent être ajus-
tées sur un tigeron. Trois bascules, dotées chacune d’un
puiseur coopérant avec ces cames, permettent de dé-
terminer la course des pièces des heures, des quarts et
des minutes et d’ajuster le nombre de coups sonnés.

[0005] On trouvera d’autres détails sur ce genre de
complications, notamment sur la force motrice de la
répétition ou sur l’étape de décrochement, c’est-à-dire
sur le déclenchement de la sonnerie, dans le livre "Théo-
rie de l’horlogerie" de Reymondin et al, Fédération des
Ecoles Techniques, 1998, ISBN 2-940025-10-X, pages
219 à 224.
[0006] Le document EP1760545 propose une pièce
d’horlogerie telle que proposée ci-dessus, dans lequel le
mécanisme additionnel est un mécanisme de sonnerie.
Plus particulièrement, le déclenchement d’une sonnerie
nécessite le débrayage d’une bascule d’embrayage afin
de débloquer les râteaux de sonnerie et de permettre à
ceux-ci de prendre leur information sur leur came res-
pective. Un système de blocage est en outre prévu afin
d’empêcher le débrayage de la bascule d’embrayage,
lorsque la réserve de marche du barillet est inférieure à
la valeur prédéfinie. La solution proposée est adaptée à
un mouvement dans lequel la source d’énergie est éloi-
gnée de l’organe de déclenchement. Toutefois, outre sa
complexité, elle présente également l’inconvénient d’être
exclusivement applicable au mécanisme de sonnerie tel
que décrit dans ce document.
[0007] La présente invention a pour objet de proposer
un système de sécurité particulièrement fiable et suscep-
tible d’être appliqué à d’autres mécanismes de sonnerie
et plus généralement à d’autres mécanismes addition-
nels.

Divulgation de l’invention

[0008] De manière plus précise, l’invention porte sur
une pièce d’horlogerie tel que mentionnée au premier
paragraphe ci-dessus, dans lequel l’organe de déclen-
chement est susceptible d’occuper une première position
dans laquelle il peut coopérer avec le bec et une deuxiè-
me position dans laquelle il ne peut pas coopérer avec
le bec. En outre, l’organe de commande est agencé de
manière à coopérer avec l’organe de déclenchement et
à l’amener dans sa première ou dans sa deuxième po-
sitions, selon que ledit organe de commande est dans
sa première ou dans sa deuxième positions.
[0009] Selon un mode de réalisation avantageux, l’or-
gane de commande comporte une bascule et une came
entraînée par le barillet, ladite bascule pouvant occuper
soit une première soit une deuxième positions.
[0010] Cette came peut être un doigt monté sur un
mobile pivotant sur moins de 360° entre l’armage maxi-
mal et le désarmage maximal du barillet.
[0011] En outre, la bascule peut comporter un ergot
avec lequel coopère la came pour faire passer la bascule
de l’une à l’autre des première et deuxième positions.
[0012] Selon un mode de réalisation préféré, l’organe
de déclenchement comporte un levier actionné par un
poussoir, se terminant par une portion articulée destinée
à coopérer avec l’organe de commande.
[0013] L’organe de commande peut en outre compor-
ter un élément en saillie coopérant avec une échancrure
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ménagée dans la portion articulée.
[0014] Des éléments de guidage peuvent encore être
agencés de manière à coopérer avec l’organe de déclen-
chement.

Brève description des dessins

[0015] D’autres caractéristiques de la présente inven-
tion apparaîtront plus clairement à la lecture de la des-
cription qui va suivre, faite en référence au dessin an-
nexé, dans lequel les figures 1 et 2 présentent le méca-
nisme selon l’invention, respectivement dans ses pre-
mière et deuxième positions.

Mode(s) de réalisation de l’invention

[0016] On a représenté au dessin les éléments essen-
tiels pour la compréhension de l’invention, d’un méca-
nisme de sonnerie d’un mouvement de pièce d’horloge-
rie. Ces éléments sont montés sur des ponts ou platine
du mouvement, sans qu’il soit besoin de le préciser ul-
térieurement. Le mécanisme de sonnerie comprend une
source d’énergie, typiquement un barillet, pour l’alimen-
ter. Ce barillet peut également servir à l’alimentation d’un
rouage de finissage dont est muni le mouvement pour
afficher le temps courant.
[0017] Pour le déclenchement sur demande d’une
sonnerie, le mécanisme comporte un organe de déclen-
chement 10. Selon un mode de réalisation préféré, l’or-
gane de déclenchement 10 se termine par un poussoir
12 actionnable depuis l’extérieur du mouvement, sur le-
quel un utilisateur exerce une pression pour provoquer
une sonnerie. Ce poussoir 12 est monté coulissant à la
périphérie du mouvement, selon une direction essentiel-
lement radiale.
[0018] Le poussoir 12 entraîne, dans ses déplace-
ments, un doigt 14 agencé pour actionner le mécanisme
de sonnerie. Dans l’exemple proposé, le doigt 14 est sus-
ceptible de coopérer avec un bec 16 dont le déplacement
va entraîner le début de l’ensemble des actions qui se
succèdent au cours du déroulement d’une sonnerie.
[0019] Le poussoir 12 se prolonge par un levier 18 dont
l’extrémité opposée au poussoir, se situe avantageuse-
ment, comme on le comprendra par la suite, à proximité
du barillet du mécanisme de sonnerie. Pour son guidage,
le levier 18 est maintenu en appui contre un pont 20 par
un ressort 22. De manière avantageuse, le ressort 22
permet également le retour du poussoir à sa position de
repos après que l’utilisateur l’a actionné. On notera que,
comme illustré sur les figures, le poussoir 12, le doigt 14
et le levier 18 sont réalisés en une seule pièce.
[0020] L’extrémité du levier 18 opposée au poussoir
se termine par une portion articulée 26. Plus particuliè-
rement, la portion 26 pivote librement à l’extrémité du
levier. Elle comporte une échancrure 28 ménagée à sa
périphérie, définissant une première et une deuxième
parois, orientées de manière à ce qu’un appui contre
elles entraînent, respectivement, un pivotement de la

portion articulée 26 dans le sens horaire et dans le sens
antihoraire.
[0021] Le mécanisme comprend également un organe
de commande 32 susceptible de se déplacer entre une
première et une deuxième positions définies par un mé-
canisme de réserve de marche et correspondant respec-
tivement à une réserve de marche supérieure et inférieu-
re à une réserve de marche prédéfinie de la source
d’énergie. Selon le mode de réalisation proposé, l’organe
de commande 32 comporte une came entraînée par le
barillet et dont la position est caractéristique de la réserve
de marche du barillet. La came est avantageusement un
doigt 34 monté sur un mobile pivotant sur moins de 360°
entre l’armage maximal et le désarmage maximal du ba-
rillet.
[0022] L’organe de commande comporte encore une
bascule 36 destinée à coopérer, d’une part, avec le doigt
34 et, d’autre part, avec la portion articulée 26. La bascule
36 est dotée, à sa périphérie, d’un premier 38 et d’un
deuxième 40 logements, avec lesquels travaille un res-
sort sautoir 42, définissant ainsi une première et une
deuxième positions que peut occuper la bascule 36. La
bascule 36 est encore munie d’un ergot définissant une
première 44 et une deuxième 45 faces, avec lequel coo-
père le doigt 34. Le doigt 34 est positionné de manière
à coopérer avec l’une ou l’autre des deux faces 44 ou 45
lorsque la réserve de marche du barillet atteint une valeur
prédéfinie, tant au cours de son désarmage que de son
armage. Typiquement, la valeur prédéfinie peut être
vingt-quatre heures de marche pour le rouage de finis-
sage si le mouvement comporte un barillet unique pour
le finissage et pour la sonnerie. Un élément en saillie, tel
qu’une goupille 46 est chassée dans la bascule 36 et est
positionnée afin de coopérer avec l’échancrure 28 de la
portion articulée 26.
[0023] Ainsi, en fonctionnement, lorsque la réserve de
marche du barillet est supérieure à la valeur prédéfinie
(voir figure 1), le ressort sautoir 42 coopère avec le pre-
mier logement 38 et maintient la bascule 36 dans sa pre-
mière position. La goupille 46 appuie sur la première pa-
roi de l’échancrure 28, ce qui, conjugué au guidage du
levier par le ressort 22 et le pont 20, dispose le poussoir
12 dans sa première position. Lorsque l’utilisateur de la
montre exerce une pression sur le poussoir 12, le doigt
14 va croiser le bec 16 et provoquer le déclenchement
d’une sonnerie.
[0024] Lorsque le barillet se dévide, le doigt 34 tourne
dans le sens antihoraire en référence aux figures. Quand
la réserve de marche devient inférieure à la valeur pré-
définie, le doigt 34 pousse la face 44. La bascule 36 pivote
dans le sens horaire et, sous l’action du ressort sautoir
42, elle est ainsi amenée à sa deuxième position. La
goupille 46 entre en contact avec la deuxième paroi de
l’échancrure 28 et la pousse. Cette pression, conjuguée
au guidage du levier par le ressort 22 et le pont 20, éloigne
le poussoir du bec 16 et l’amène dans sa deuxième po-
sition. Lorsque l’utilisateur de la montre exerce une pres-
sion sur le poussoir 12, le doigt 14 ne va pas croiser le
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bec 16 et ne va donc pas provoquer le déclenchement
d’une sonnerie.
[0025] Lors de l’armage du barillet, lorsque la réserve
de marche redevient supérieure à la valeur prédéfinie,
le doigt 34 est entraîné dans le sens horaire et pousse
la face 45, ramenant ainsi la bascule et le poussoir dans
leur première position.
[0026] Ainsi est proposé un mécanisme de sonnerie
munie d’une sécurité permettant de désactiver la sonne-
rie lorsque la source d’énergie ne dispose plus que d’une
réserve de marche inférieure à une valeur limite. Le mé-
canisme selon l’invention est particulièrement simple et
fiable en agissant directement sur l’organe de déclen-
chement.
[0027] Bien que la description ci-dessus ait été faite
en référence à un mécanisme de sonnerie, l’homme du
métier pourra adapter les différents éléments fonction-
nels de la sécurité à tout mécanisme additionnel pouvant
être déclenché par le déplacement d’un bec de déclen-
chement coopérant avec un organe de déclenchement.
Particulièrement, l’organe de déclenchement peut être
une roue à rochet d’une roue à colonne d’un mécanisme
de chronographe, le bec de déclenchement étant dépla-
cé par l’actionnement d’un poussoir de commande du
crochet d’entraînement sans toutefois sortir du cadre de
l’invention.

Revendications

1. Pièce d’horlogerie, comprenant

- une source d’énergie,
- un organe de commande (32) susceptible de
se déplacer entre une première et une deuxième
positions définies par un mécanisme de réserve
de marche,
- un mécanisme additionnel,
- un bec de déclenchement (16) dont le dépla-
cement entraîne le déclenchement du mécanis-
me additionnel, et
- un organe de déclenchement (10) destiné à
être actionné pour coopérer avec ledit bec de
déclenchement (16) pour déclencher le méca-
nisme additionnel,

caractérisée en ce que l’organe de déclenchement
est susceptible d’occuper une première position
dans laquelle il peut coopérer avec ledit bec de dé-
clenchement (16) et une deuxième position dans la-
quelle il ne peut pas coopérer avec le bec de déclen-
chement (16),
et en ce que l’organe de commande (32) est agencé
de manière à coopérer avec l’organe de déclenche-
ment (10) et à l’amener dans sa première ou dans
sa deuxième positions, selon que ledit organe de
commande (32) est dans sa première ou dans sa
deuxième positions.

2. Pièce d’horlogerie selon la revendication 1, carac-
térisée en ce que le mécanisme additionnel est un
mécanisme de sonnerie

3. Pièce d’horlogerie selon l’une des revendications 1
et 2, caractérisée en ce que l’organe de commande
(32) comporte une bascule (36) et une came entraî-
née par la source d’énergie, ladite bascule (36) pou-
vant occuper soit une première soit une deuxième
positions correspondant à la première et à la deuxiè-
me positions de l’organe de commande (32).

4. Pièce d’horlogerie selon la revendication 3, carac-
térisée en ce que la came est un doigt (34) monté
sur un mobile indiquant la réserve de marche de la
source d’énergie.

5. Pièce d’horlogerie selon la revendication 3, carac-
térisée en ce que la bascule (36) comporte un ergot
définissant une première (44) et une deuxième (45)
faces avec lesquelles coopère la came pour faire
passer la bascule (36) de l’une à l’autre des première
et deuxième positions.

6. Pièce d’horlogerie selon l’une des revendications
précédentes, caractérisée en ce que l’organe de
déclenchement (10) comporte un levier (18) action-
né par un poussoir (12), se terminant par une portion
articulée (26) destinée à coopérer avec l’organe de
commande (32).
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